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Poudres de Condition d'AleiandeiLe ptusgrand remlde Américain 
contre le RHUME, LA TOUX, L’ASTH­
ME, LA BRONCHITE, L’EXTINCTION 
DE VOIX, L’ENROUEMENT ET LES 
AFFECTIONS DE LA GORGE 

Préparé avec la meilleure gomme d’épi- 
nefte rouge (goût délicieux) balsamique, 
adoucissant expectorant et tonique. Su­
périeure à n'importe quelle médecine 
offerte pour la guérison des affections 
ci-dessus énumerees. Combinaison scien­
tifique de la gomme qui suinte de l’épi 
nelte rouge—sûrement la gomme brute 
du plus grand prix pour les fins de la 
médecine.
Tout le 

monde a 
enl endu 
parler des 
effets pro­
digieux des 
épinettes et 
des pins 
dans l e s 
cas de ma­
ladies des

Tout à coup, dans les premiers 
jours de mai dernier, un habi­
tant de Passeroux vint prévenir 
Camille que le père de Fabre 

décidait 
consentément.

Le 9 mai, à neuf heures dp 
soir. Il y avait foule à la mairie 
de Laveur : cétait les parents et 
les amis qui venaient assister à 
la cérémonie nuptiale. On n’at­
tendait plus que Camille, qui 
s’était rendu à Passeroux, pour 
prendre son ftittit beau-père et 
8a fiancée. Camille et Lucie 
arrivèrent seuls, tristes, abattus 
et déclarèrent qu’au dernier mo­
ment Fabre avait refusé de les 
suivre.

Lucie prit une résolution su­
prême : elle abandonna la mai­
son paternelle et alla demander 
l’hospitalité à la mèrè de Camil­
le. Cette fuite fit réfléchir Fa­
bre. Csaignant le scandale, il 
envoya dès le lendemain matin 
un billet ainsi conçu : “ Je con­
sens au mariage ; trouvt z-vous 
ce soir, au coucher du soleil, à 
la mairie de Lavaur, j’y serai. ” 
Mais, sur la demande de Lucie, 
à laquelle il répugnait de paraî­
tre en public à une heure où 
les curieux pourraient être nom­
breux, il fut décidé que le ma­
riage aura lieu le vendredi! 11, 
avant le jour.

Le jeudi soir, un orage • épou­
vantable éclata. Camille était 
Passeroux ; il attendit longtemps 
une éclaircit pour regagner sa 
maison, mais la pluie continuait 
à tomber à torrents et le tonnér- 
re faisait rage. A onze heures 
et demie, sans se laisser effrayer 
par la perspective d’une course 
de trois kilomètres au milieu des 
mauvais chemins, a travers les 
bois et a une heure aussi avan­
cée, il partit.

Saint-Gormain-de-l’Herm, 
les déni femmes avaient attendu 
toutè la nuit, au milieu des plus 
poignantes angoisses. Cinq 
heures du matin sonnèrent ; el­
les n’avaient encore vu person­
ne, et c’était l’heure du mariage! 
“ Peut-être, se dirent-elles en 
tremblant, aura-t-il couché à 
Passeroux ; partons ! ”

Les invités étaient tous à la 
mairie. A six heures, Lucie i t 
enfin son apparition, et n’aper­
cevant pas son fiancé:

“Oùdonc est Camille ? s’écria-

RODEES POFR les ROGNONS
Un émouvant drame d’amour 

vient de se dérouler dans le ha­
meau de Passeroux, dans le dé­
partement de Dordogne. Une 
jeune fille, Lucie Fabre, habi­
tant ce hameau avec ses parents 
était courtisée depuis deux atié 
environ paï un jeune homtii< 
du nom de Camille Amblàrd, d'd 
bourg de Saint |Germain-de- 
l’Herm

Les deux jeunes gens s’ai­
maient ardemment, et une seul 
le chose s’opposait à la réalisa­
tion de leurs rêves, c’était l’op1 
position du pèhe et de la mèré 
de Lucie. Espérant triomphe! 
de toutes les résistances, Ltd 
cio et Camille se' voyaient eti 
secret. Presque totièr les soirs'
Camille franchissait les trois 
kilomètres qui le séparaient dé 

fiancée, sifflait d’une certainé 
manière, et quelques instants 
après, Lnoie arrivait, exacte ad 
rendez-vous.

Vers le mois de février 1886 
Camille fit auprès du père Fal- 
bre une dernière démarché.
Mais l’obstiné vieillard resta id- 
flexible. Rien ne nut le tou­
cher, ni les supplications de Cef- 
mille, ni les prières et les larmefs 
de Lucie.

Cette opposition eysté indique 
avait une cause : Carirille avait 
un rival, plus riche qtie lui, uh 
voisin des terres du père Fabré, 
le sieur Fourniers, qui, en fai­
sant sonner ses éous, avait uù 
jour demandé la main dô Lucie.
C’est lui que Fàbre rêvait de­
voir pour gendre et ce rêvé était 
aussi celui de sa fettmiè, n'Ofa 
moins acharnée que lui, à eh 
poursuivre la réalisation.

Mais Lucie avait irrévocable­
ment donné son cœur à Camil­
le ; elle prit le parti d’en fini!, 
et sa vingt et unième année 
sonnée, elle ehatgea un notai te 
de rédiger des sommations res­
pectueuses. Ce fût nue explo­
sion de fureur lorsque Fabre 
les reçut. Toute la semaine,
Lucie fut en butte aux brutali­
tés paternelles. Les scènes suc­
cédaient aux scènes. Et ce n’é­
tait pas seulement les reprochés 
de son pète' ét de sa mèfe que 
la pauvre fil'le devait essuyer, 
son beau-frère, Amédée Pinsat, 
lui faisait, lui aussi, sentir toute
son irritation. Nul en effet t-ôlle avec des pleurs dans sa 
plus que Pinsat, n’avait pottsèé 
Fabre à la résistance : Il * avait 
juré d’empêcher ce mariage et 
nourrissait! contée Camille tine 
haine implacable.

Disons tout de sùite la raison 
de cette attitude.

Lorsque Pinsat s’étalt marié 
avec Anne Fabre, sœur de Lucis, 
on avait constitué à celle ci une 
dot de 4,000 fr. Or, à l’époqdé 
où Fournier 'demanda la main 
de Lucie, le père Fabfe avait 
résolu de faire quelques sacrifi­
ces pour faciliter cette union.
Pinsat intrigua si bien qu’il' fit 
dans une réunion de famille, 
décider que ei le mariage de 
Fournier avec Lucie se réalisait, 
on égaliserait les dots de deux 
sœurs. Et comme c’était 7,000 
fr. qu’on devait donner à Lucie, 
il devait donc torfeher podï sa 

pplftmeriü

ET AUTRES
Toute espèces d’ornements d'église, tels que 
VASES,MEDECINES CELEBRES à lui donner sonse

POOR LES CALICES,
PA TENES,

CIBOIRES,
CRUCIFIX, 

OSTENSOIRS, 
BURETTES. 

ENCENSOIRS 
CHANDELIERS, 

Et autres ornements d'autels.

Chevaux
AtiiiNT a Ottawa :—C. STRATTON. 

'oins des rues Dalhousie el Saint-Patrick
VIS.—Les médecines ci-dessus, cèle 

lires" dans tout le Canada pour leui 
efficacité, ne se trouvent que chez M. C 
STRATTON. Je mets donc le public ei 
garde contre les contrefaçons.

\
Dans celte 

prépara­
tion la 
gomme ne 
se sépare 
*amais el 
ses propri­
étés anti­
spasmodi­
ques, 
samiques, 
expecto­
rantes et 
toniques, 
sont con 
servêes.

Ce sirop, 
préparé 
avec soin 
à une basse 
températu­
re contiens 
une grande 
quantit é 
ae la 
leure 
mee 
lion com­
plète.

T. ALEXANDER. Calices et CiboiPeS dorés au 
vermeils, une spécialité.SIROP .6 Nov. 1882 ta

Le seul établissement de ce genre à Ottawa
DE J. F. O ARROW,

bal- îro, RUE SPARKSGOMME Ottawa, 29 janvier 1883. la.poumons.
En France 

les méde­
cins en­
voient ré­
gulière- 
ment leurs 
patients 
pris de 
phtisie 
dans les fo­
rêts de pim 
et leur 
prescrivent 
une infu 
sion faite 
des bour­
geons d'é- 
pinette

Son efficacité remarquable dans le 
soulagement de certaines formes de 
bronchite, et son effet pour ains idire 
odseifique dans la guérison des rhu­
mes obstinés sont maintenant connus 
du public en général.

Vendu par tous les pharmaciens respec- 
Prix 25 cl s. et 50 cts. la bouleile.

CHEMIN DE FER tide J. B. Bertrand,D’PINETTE 82—ARRANGEMENTS D'HIVER—83
A OUVERT ' saA partir de LUNDI, le 4 DECEMBRE, 

les trains voyageront tous les jours (di­
manches exceptés) comme suit :
Départ de la Pointe Lévis....
Arriveé à la Rivière du Loup 

Trois Pistoles....
Rimoustli.............
Campbellton-....
Dalhousie.............
Bathurst.............
Newcastie...........
M one tou...............
Saint Jean....... ..,
Halifax................ .

Le train se raccord t à “ la Courbe 
des Chaudière ” avec lé train du Grand- 
Tronc quittant Montréal à 10 p. m.

Les trains d’Halifax et Saint-Jean se 
rendent à destination le dimanche.

Los trains quittant Halifax à 2.45 p. m.
Saint-Jean à 7.25 p m., arrivant à 

Montréal à 6 05 a. m. en se -"accordant à 
a courbe des Chaudières avec le Grand 
fro;c à 9.23 p. m., restent à Campbellton 
le dimanche,

Le char Pu 1,inan qui part de Montréal 
les lundi, mercredi et vendredi se rend 
directement à Halifax, et celui qui part le 
mardi, le jeudi et le samedi se rend à 
Saint-J

UNE ECOLE PRIVÉE,ROUGE
8.10 a. m. 

...12 55 p. m, 

.. 2 05 p. m. 

... 3.49 p. m. 

. 8 35 p. m. 
.. 9 15 p. m. 
..11.17 p. m. 
..12.52 p. m. 
.. 4.00 a. m. 
... 7.30 a. m. 
,..12.45 a. m.

Dans l’ancien magasin de M. A. D. Richard,

do COIN DES RUES DE
DE do

L’EGLISE ET CUMBERLAND.meil- do
doe aom- 

ntolu-GRAY. Elle enseigne le FRANÇAIS et VAN­
GLAIS et tient aussi une

do
do
do

ECOLE DU SOIR.do
do

Ottawa, 11 Oct 1883.

JOS. SENEGAL.
Entrepreneur de Pompes Funèbres à

26o et 261 •&*
RUE DALHOUSIE, 

OTTAWA,
A Vétablissement le plus grand et le 

plus complet de la province 
d'Ontario.

Le seul établissement de ce genre 
da~8 la ville où vous pouvez vous 
procurer tous ce qui est nécessaire 
pour le décord des chambres funèbres

Les personnes donnant leur com­
mandes au moins DEUX HEURES 
avant le départ du train ou du ba­
teau peuvent avoir confiance qu’elles 
seront servies à point.

Un barbier de première classe est 
engagé pour 1 usage des demandes.

On peut s’adrr sser chez M. 
Senécal la n-iit comme le jour.

tables.
Us mots “ Sirop de gomme d'epinetle 

rouge de Giay ” constituent noire marque 
enregistrée de dommerce, nos enveloppes 
el étiquettes sont aussi enregistrées.

KERRY WATSON 4e CO.
Pharmaciens en gros,

Seuls propriétaires et fabricants,
Montréal.

ean.
Pour billets et tout arrangement con­

cernant le Iret et les passagt rs, s’adresser à 
R. C W. MacCÜAIG, 

Agent.

6mnov. I882i

1
MACHINES A COUDRi D. PüTTINGER,

Surintendant général, 
Ottawa, !9»Déc 1882

A
la

Lé plus grand assortiment de Machine 
à Coudre des

HEILLEURES t A
et aux conditions les plus m des, comprt
nant (pour usage «Ut estlque
Royal, Wilson, Stewart, Weed, Wan 

«er. Jïew Stewai I, ». Lite, 
Wheeler et WilN« :t.

(Machines à Coud/e pour fabrique) 
Wanzer I) et F.

Singei de Wilson No. 2.
f/lanhinem de Pearson pour coudre avec 

le fil ciré et avec le brai dur.

Machines de Jones à rapiécer pour e 
fabricants de chaussures.

RH MJ DR SE
I>E PARIS

Ce célèbre remède guérit la dyspepsie, 
les dérangements d’estomac, les indiges­
tions, les vents, la bile, l’engôrgement du 
foie, la constipation et les coliques.

Il régularise l’action de l’estomac et de 
tous les organes digestifs.

Pris immédiatement après le repas, à 
la dose d’une cuillérée à dessert, c’est le 
meilleur stimulant stomachique conrtu.

Pris à la dose d’un verre à vin le 
matin à jeun, c’est un purgatif 
agréable, dont l’effet se fait sentir sans 
malaise et sans douleur, et qui u’emj ôche 
pas de vaquer aux occupations ordinaires.

En vente chez tous les droguistes.
Dépôts en gros à Montréal :

MM. HYMAN, SONS & Co.
MM. KERRY, WATSON à Co.
MM. L. SUGDEN, EVANS & Co

20 nov. 1882—la.

K
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AVIS AUXIENTRÉPRENEURS
On recevra à ce Bureau, jusqu’à Vendre­

di, le 3 décembre prochain, à midi, des sou­
missions cachetées, adressées au soussigné, 
pour 1 enlèvement de la neige, etc, aux 
Edifices Publics, Ottawa ; ainsi que pour 
l’enlèvement de la neige du toit des édifices, 
des dépendances, promenades, 
chemins, etc., à Rideau Hall.

On pourra obtenir à ce bureau des for­
mules de soumission ainsi que le devis, et 
tous les renseignements nécessaires.
- Il faudra une soumission distincte pour 
chacun de ces deux ouvrages, et mettre la 
suteription respective “ Soumission pour 
l’enlèvement de la neige, Edifices Publics,” 
“ Soumission pour l’enlèvement de la neige, 
Rideau Hall.’’

On devra envoyer avec la soumission un 
chèque de banque accepté, fait payable à 
V ordre de Vhonorable Ministre des Travai x 
Publics, pour une omme égale à cinq pour 
cent du montant de la soumission. Ce 
chèque sera confisqué si le soumissionriaire 
refuse de signer le contrat sur demande de 
ce faire, ou s’il ne le remplit pas intégrale­
ment. Si la soumission n’est pas acceptée, 
le chèque sera remis au soumissionnaire.

Le Ministère ne s’engagé à accepter ni la 
plus basse, ui aucune des soumisaio

sûr et

R W. MARTI > voix. Hier, il n’est pas revenu. 
Où donc est-il ? ”

Et quand on lui eut répondu 
qu’on ne l’avait pas va depuis 
la veille à onze heures et demi, 
elle s’évanouit en gémissant : 
“ On me l’a tné ! ”

Où l’avait tué, en effet.
Pendant deux jours, on battit 

!lès bois, on se livra aux plus 
inrinntieuses recherches dans 
tous les environs, mais 
pouvoir rstrouner Camille. Ce 
ne fut que le dimanche 13 mai 
que la gendarmerie de Ville- 
franche, après avoir minutieu­
sement fait fouiller une 
distadte de vingt-cinq mètres 
de la maison Fabre, finit par dé­
couvrir le cadavre de l'infortuné 
; enne homme.

Le parquet de Sarlat se trans­
porta sur les lieux,. et après l’au­
topsié, il fut reconnu que Gentil­
le Amblard avait été étranglé et

avenues et
36, It ne Rideau.

U10 Sept. 1883

Philbert et Archambault,
LE MAGASIN PALAISPEINTRES, J A PI881ERS 

ET DÉCOBA LEURS,
No. 117, Rue St-André,

OTTAWA.
Ouvrages de toute sorte faits à ordre dans 

le plus court délai avec élégance et promp­
titude. Tout ouvrage garanti.

Une visite est aolliicitéc 
16 Juin 1883 a

DE MEUBLES.
LES PLUS NOUVEAUX MEUBLES DE

sansChambre à Coucher
Sont maintenant exhibés 

dans nos vitrines.
Ces meubles sont fabriqués dans les dei 

niera goûts, en noyer noir et sculptés dan: 
un style des plus relevés et ornementés er 
noyer français. Se vendent

marePar ordre,A. PHILIPPE B. PANET, L. B. F. H. ENNfS, 
Secrétaire.

Solliciteur, Procureur, Notaire, etc
BUREAU :

Ministère des Travaux Publics, 
Ottawa, 16 Novembre 1883.$55 00 SEULEMENT

JACOB ERRAIT. —F ait r» Pcmmsi aeia VALE­
RIA, C’est la meilleure pom­
made contre la : ; chute de» 
clieveux et la Calvitie. Eu 
vente cher C. O. DACÏER. 
Pharmacien, me Smwez.

Coin des Rues RIDEAU ET SUSSEX,
88 BUE BEDEAU.

quest pas d’aller^vieiter cee 
meubles avant d'acheter ailleurs.

27 octobre 1883

OTTAWA.
Entrée : sur la rue Sussex. 

1er juin 1863.

P.8.— Ne man femme, à titre de su 
de dot, une J» omme de ,300® fr.u la

• «
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Constables- 
tables ont é 
à l’hôtel de \

Vol—Un \ 
gare du cher 
mardi dernii

Eruptions- 
ne” guérit r< 
et autres éru

' Bestiaux— 
bêtes a corm 
ché de la ha

Transacliv 
tenu par M. 
a été acheté

—Sirop d 
lage, 1 s de 
faut» —‘15c. i
"*Déménrgei 
hôtelier d’C 
blir dans l’< 
chainemmit

Le prix di 
dait $6.75 
marché de

Kuvoyez te 
meilleure hui 
chez N. A. Sa

Nouveau i 
la rue Dalh 
sin à la pet 
chainement

St-Vincent 
dramatique 
bientôt au 
St-Vincent 
Dame.

Attention­
né se vende 
centins. S 
les a pas, d 
procurer.

Dramatiq 
des Chaudi 
bre procha 
de Paris, t 
Aug. Lapei

Fermetui 
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—Le B 
est le plu 
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Vol à A 
Devlin, d 
les voleu 
■che, et de 
valeur de 
jouteries 
volées.
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pute entre les deux provinces, et 
surtout des conflits d’autorité qui 
viennent d’avoir lieu à Portage du 
Rat.

à Montréal ; il insista sur la nécas» 
sité qu’il y avait pour les Canadiens 
de Hull de montrer dans cette 
occasion autant de patriotisme que 
les [autres Canadiens du Canada 
et des Etats-Unis, en figurant con 
venablement et en aussi grand 
nombre que possible à la fête du 
24 juin 1884.

L’invitation de la société de Mont­
réal fut acceptée avec plaisir et 
empressement et le président fut 
requis d’en informer le secrétaire, 
M- Gustave Lamothe.

Vu l’heure avancée de l’après- 
midi, l’élection des officiers-ordon­
nateurs et des membres du comité 
de régie fut remise à la prochaine 
assemblée, et l’on discutera alors 
les mesures à prendre et les arran­
gements qu’il conviendra d’adopter 
pour participer à la démonstration.

La proposition d’organiser la 
société en société de bienfaisance, 
émise par le président, fut bien ac­
cueillie, et si elle est adoptée, elle 
lui donnerai un caractère perma­
nent et actif. On pourrait aussi 
lui faire prendre un caractère litté­
raire, ee qui remplirait une lacune 
dans la cité de Hull.

PETITES NOTESCANAUXson corps jeté ensuite dans la 
On retrouva sur lui un 

porte-monnaie contenant 50 fr. 
et les deux bagues en or qu’il 
destinait à sa fiancée. Le juge 
d’instruction voulut lui-même 
remettre l’alliance à la malheu­
reuse jeune fille, qui la reçut à 
genoux près du cadavre de son 
fiancé.

L’opinion publique désignait 
Pinsat comme le meurtrier de 
Camille. Il fut arrêté. L’ins­
truction a établi contre lui des 
charges accablantes, et, à l’heu­
re qu’il est, il comparaît devant 
la cour d’assise de la Dordogne. 
Ajoutons que le père Fabre avait 
été tout d’abord impliqué dans 
les poursuites, mais qu’il a bé­
néficié d’une ordonnance de non- 
lieu.

Construction.............
Dépenses d’entretien.

Total...........

$23,447,564.27
5,230,257.67mare. L’honorable M Kirkpatrick et sa 

femme sont de retour à Kingston 
de leur voyage d’Angleterre.

L’élection de M. Fréchette, dé­
puté de M -garnie, a é.é annulée, et 
M. Fréchette perd ses droits poli­
tiques.

M. Charles Dumoulin, employé 
dans le département des terres 
publiques à Québec est mort subi­
tement hier.

Depuis une quinzaine de jours 
trente féniens accusés de cons­
piration contre les lanlords ont été 
arrêtés en Irlande.

$28,686,821.94
EDIFICES PUBLICS

$ 7,312,773 63 
3,059,610.29

Construction. 
Réparations ...

Total

LE GOUVERNEMENI MOUS­
SEAU$10,369,383.91

Sous ce titre, la Minerve d’hier 
publie un article dont i ous citons 
la dernière partie :

Nous savons que M Mousseau, 
engins d’une circonstance, a sup 
plié ses amis de le soustraire à une 
responsabilité que son esprit droit 
et honnête lui représentait encore 
sous des couleurs plus sombres que 
l’opinion publique ne le jugeait.

S’il jugeait absolument nécessaire 
de persister dans sa résolution, il 
lui resterait la satisfaction d’avoir 
noblement et courageusement fait 
son devoir. Il se retirerait avec la 
parfaite estime de ses lecteurs, et, 
nous en sommes certain, avec le 
respect de ses adversaires.

Ceux qui auraient amené cette 
complication de parti auraient ac­
cepté une grande responsabilité, 
qui, nous voulons bien l’espérer, 
n’aura pas toutes les conséquences 
fâcheusi s que l’on pourrait en an­
ticiper.

Nous pouvons bien dire d’avance 
que toutes ces démarches, quel- 
qu’en soit le résultat actuel, n’a.u 
ront pas l’effet d’arrêter le parti 
libéral-conservateur dans la voie 
du progrès qu’il a entrepris de par­
courir.

Les vrais chefs du parti conser­
vateur sont à leur poste, et les 
rangs sont assez nombreux et assez 
forts pour leur assurer la continua­
tion du succès qu’ils ont si noble­
ment conquis.

AUTRES TRAVAUX 
navres, ponts et chemins j 

glissoires, arpentages tè-1 
Ugraphes, phares, etc.... J

$ 9,399,825.46

,$124,656,743.32 

Ce volume contient en outre les 
rapports faits en différents temps 
sur les travaux publics de tout 
genre.

Cet ouvrage important sera une 
mine inépuisable où tous pourront 
trouver les renseignements les plus 
utiles et les plus précieux. Chaque 
ville, chaque partie du pays peut 
d’un simple coup d’œil, se rensei­
gner sur le coût des travaux qui 
l’intéressent.

Grand total.

M. Philippe Drolet, cultivateur 
de la jeune Lorette, près de Québec, 
est tombé mort subitement, hier, 
en se rendant à la ville.

L’honorable M. Chapleàu n’est 
pas à Québec en ce moment comme 
l’annoncent les dépêches, ce matin. 
M. Chapleau est à Ottawa.

La compagnie organisée l’année 
dernière pour l’étabVssement de 
débits de café à Montréal, a fait 
des opérations prospères et paiera 
un dividende à ses actionnaires. 
De nouveaux débits de café s ront 
ouverts dans le cours de l’année 
prochaine.

Un nouveau journal du nia,in 
vient de paraître à Toronto c’est 
le Toronto Morning News. Son ré 
dacteur, qui arrive des Etats-Unis, 
publie son programmi qui est 
celui d’un démocrate à tous crins 
M. Sheppard n’essaie pas d’ailleurs 
à voiler ses principes, dans lesquels 
lia uns foi ardente, mais qui ont 
bien peu d’adeptes ici en Canada.

Remarquable numéro du Monde 
Illustré cette semaine. Il est consa­
cré tout entier à Alexandre Dumas.

Les deux portraits d’Alexandre 
Dumas pèie et d’Alexandre Dumas 
fils, par Collin, sont d’une fidélité 
et d’une exécution hors ligne.

On trouve ensuite :
L’inauguration de la statue d’A 

lexandre Dumas sur la place Mal-- 
sherbes ; La maison où il est né, le 
lieu où il repose à Villers-Cotterets ;

Le chalet et la chambre où il est 
mort, à Puys ; — Le château de 
Monte Christo et le pavillon gothi 
que du parc qu’il a habité ;

Son portrait à 26 ans d’après un 
dessin de Deveria ;

Enfin M. Alexandre Dumas fils 
visitant la tombe de Gust ve Doré 
au Père-Lachaise, le 4 novembre.

On a même ajouté Jugurtha, le 
fameux vautour du grand écrivain, 
encore vivant, au Pavillon Henri 
IV, à Saint Germain.*
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Ottawa, 29 Novembre 1883
L’HON. A. A. C LARIV1ERE

TEMOIGNAGE CONVAINCANTUN DOCUMENT IMPORTANT
Nous lisons dans le Citizen du 26 

courant :
L’honorable A. A. C. Larivière, 

ministre de l’Agriculture dans la 
province du Manitoba, depuis quel­
que temps à Ottawa en rapport avec 
certaines questions qui intéressent 
sa province, est un des plus bril­
lants orateurs de la législature du 
Manitoba, et un des membres les 
plus utiles du cabinet. Bien que 
Canadien-français, il parle l’anglais 
avec une très grande facilité, et dans 
cette langue il a eu occasion plus 
d’une fois de combattre avec succès 
dans la législature manitobaine les 
arguments des réformistes. La mis­
sion dont il est chargé auprès du 
gouvernement fédéral demande a 
être traitée avec grande habileté. 
Aussi personne n’a été surpris de 
voir le premier ministre du Mani 
toba confier à l’honorable M. Lari­
vière cette mission délicate, et nul 
doute qu’il saura la remplir à la 
satisfaction générale.

En 1881, l’honorable M. Larivière 
succédait à l’honorable M. Girard, 
comme secrétaire provincial. Il 
occupa cette position jusqu’au mois 
d’octobre dernier où il devint mi­
nistre de l’Agriculture, position 
qu’il occupe aujourd’hui avec tant 
d’éclat. Sans prétendre déprécier 
la conduite du département d’agri 
culture dans les autres provinces, 
on peut dire que l’administration 
de celui de la province du Mani­
toba donne entière satisfaction et 
ne le cède a aucune autre dans la 
Confédération.

M. Larivière est né à Montréal en 
1842, et a fait ses études classiques 
au collège Ste-Marie, chez les Jé­
suites. En 1870, il était élu mem­
bre du bureau des arts et manufac­
tures de la province de Québec, et 
en 1871 il devenait président de 
cette institution, position qu’il oc 
cupa jusqu’au jour où il s’en alla 
an Manitoba. Dans cette dernière 
province, il a fondé la société St- 
Jean Baptiste en lt"72, dont il de 
vint président en 1875. En 1874 
il fondait la société de colonisation 
du Manitoba, dont il devint aussi 
président, et en 1878 était élu par 
acclamation pour représenter St- 
Boniface dans la législature pro­
vinciale, En 1881 il était nommé 
secrétaire provincial, et était de 
nouveau réé’u par acclamation.”

Je me suis démis l'épaule à la suit, 
d’une chute, le 5 octobre 1881. Les doi 
leurs lurent appelés, mais ne purent if 
mettre mon bras à son état naturel. Apres 
121 jours de soutira ices atroces, j’allai t 
Boston, et à l’hôpital où je me rendis,. e 
médecin réussit à me remettre le bras et 
position, mais les nerfs étaient tellement, 
contractés que je ne p uvais plus que pliti 
mon bras à ange droit. Les nerls pa­
raissaient êt e en ül d’acier ; j’appliq 
tous les remèdes ordinaires, de l’alcool n' 
du vinaigre, du Brandy et de l’ainiua, 
mais sans aucun eflet marqué. No' s 
avions une petite quantité de votre ai nice 
et Uniment d'huile. C’est le remède quia 
donné les mei leurs résultats. Je ne.‘al 
trouvé que dans une pharm- nie et en net’.te 
quantité, et ayant demar aux pharma 
ciens pourquoi ils ne garuaient pas ce re­
mède ; “ Eh bien, me répond'reut-ils, nous 
ne savions pas que ce remède avait au­
tant de valeur. ” Is ont été tellement sa - 
tisfaits le mon témoignage que depuisil* 
en ont acheté et en ont vendu des < juan 
tités. Mais comme je ne pouvais attendre, 
vu que l’on parlait déjà de me mettre soi.s 
l’influence de l’Ether pour opérer sur ukb 
bras et détendre lés nerfs. J'ai piéfeie 
tous écrire immédiatement pour voua n - 
mander de menvover six bouteilles, ■«, é 
avant que la seconde lut épuisée, les .mis 
étaient détendus et je pouvais me sortir 
de mon bras avec lacilité et sans douieuz,.

Permettez moi de vous dire que „um 
nous servons habituellement de votre ar­
nica et liniment d'huile comme remeo» 
pour les brûlures, écorchures, entorses, 
maux de reins et en général pour I outer? 
les maladies externes et cela avez; d* 
meilleures résultats qu’aucun remède r a 
peut donner. Mon médecin donne sen en­
tière approbation a ce remède.

Votre tout dévoué,
Ravn. D. Gu oh

Pembroke, N. H.

Nous venons de recevoir le rap 
port général du ministre des tra­
vaux publics depuis le 30 juin 1867 
jusqu’au 1er juillet 1889.

Ce rapport est la suite et le com­
plément du “ Rapport général du 
commissaire des travaux publics, 
1867,” ouvrage de grande impor­
tance, très remarqué dans le temps, 
et qui fait encore autorité dans une 
foule de questions relatives aux 
travaux publics.

L’importance du rapport que 
nous avons sous les yeux s’impose à» 
tous et ce travail mérite plus 
qu’une mention ordinaire.

11 est très volumineux, cou­
vrant plus de quinze cents pages, et 
est accompagné de cartes magnifi­
ques qui aident beaucoup à se ren­
seigner sur les travaux exécutés. 
Les deux grandes cartes géogra­
phiques que nous avons sous les 
yeux ont été dessinées avec beau­
coup d’art et de cl?rté par M. Gus­
tave Smith.

Dans une introduction, relative­
ment très courte (ce qu’on appelle 
dans notre administration le î ap­
port du ministre, proprement dit) 
mais pleine du renseignements et 
de chiffres précieux, sir Hector 
donne un aperçu complet des an­
nexes ou rapports.

Il donne pour chaque entreprise 
un court précis qui nous en fait 
voir en un instant la nature, la po­
sition et l’importance. Pour les 
détails on renvoie à telle ou telle 
page du rapport actuel ou du grand 
rapport de 1867.

Le rapport donne l’état des dé­
penses pour les travaux publics 
dans chaque province depuis le 1er 
juillet 1867 jusqu’au 30 juin 8182. 
Cet état qui a été préparé par M. 
U. Dionne, comptable du départe 
ment des travaux publics, couvre 
cent cinquante pages. Parler de 
cent cinquante pages de chiffres, 
est suffisant, peut-être, pour décou 
rager plusieurs personnes et lés 
empêcher d’étudier cet annexe pré 
cieux. Mais un simple coup d’œil 
suffit pour faire voir que tout y 
est disposé d’une manière si claire 
et si compréhensible qu’une étude 
de ces tableaux est chose des plus 
facile.

A la page 141 de cet annexe on 
trouve le résumé de tous les tra. 
vaux depuis la confédération.

En voici un court tableau (de 
1867 à 1882).

ua;

COURRIER DU JOUR

Une dépêché spéciale que nous 
recevons de Québec, nous annonce 
qu’il y est fortement rumeur que 
des changements vont s’opérer dans 
le cabinet provincial. On dit que 
l’honorable M. Mousseau restera 
premier ministre.

C’est un [véritable embarras, un 
boulet, que l’ex-ministre des finan­
ces Cartwright pour nos adversai­
res, dit la Minerve. Mais ils y tien­
nent mordicus. 
moyen le le faire réélire après sa 
défaite de 1878, et ils veulent le 
ravoir encore aujoui d’hui.

Tant pis pour eux et tant mieux 
pour nous. Le héros de la politi 
que appelée Fig on the Wheel ne 
peut que servir la cause conserva­
trice et protectionniste par sa pré­
sence et ses discours en Chambre.

Ils ont trouvé

Ayant souffert du Rhumatisme pendant 
longtemps, on m’a conseillé de faire l’es­
saie de votre Arnica et Uniment d'hui!- 
La première application me donnaXui sou­
lagement immedia , et maintenant je sut? 
capable d’agir à mes affaires, grâce à vol-e 
médecine merveilleuse.

Je suis votre tout dévoué,
W, H. Dickison,

218 rue Si. Constant, Mont-èal.
En vente chez C. ,). Uxciss, rue Sussex, 

Ottawa.

SOCIÉTÉ SAINTJEAN-BAPT1TE 
DE HULL

Dimanche dernier, le 25 courant, 
a eu lieu à Hull une assemblée de 
la société St-Jean-Baptiste, dans la 
salle du conseil de ville. Le but 
de l’assemblée était de répondre à 
l’appel de la société de Montréal au 
sujet de la convention canadienne 
française pour célébrer le cinquan­
tenaire de sa fondation.

M. Edoua.d Mousseau, jeune 
canadien, habile mécanicien, chef 
d’atelier dans les manufactures de 
M. Eddy, et président l’année der­
nière, avait convoqué l’assemblée 
et en fit l’ouverture ; M. D. C. Ci- 
mon fut prié d’agir comme secré­
taire.

On a choisi cette occasion pour 
laire l’élection des principaux offi­
ciers pour l’année prochaine.

Sur proposition de MM Cimon, 
Deault, Dorion, Fréchette, Madore, 
Simard et plusieurs aulr s, le Dr 
Duhamel, M. P. P., fut choisi et 
élu président à l’unanimité.

MM. Bazile Carrière, 1er vice- 
president ; François Ranger, 2ème 
vice-président ; Timothé Sabourin, 
secrétaire-trésorier ; Chs. Dessaint 
et Pierre Bouliane, secrétaires-cor­
respondants, furent aussi choisis et 
élus unanimement.

Sur l’invitati n de l’ex-président, 
le Dr Duhamel, le nouveau prési­
dent prit le fauteuil, et a; rès avoir 
remercié l’assemblée et le président 
sortant de charge, il prononça un 
discours patriotique et chaleureux 
sur la démonstration qui se prépare

La Canadian Gazette, de Londres, 
décerne les plus grands éloges à 
un de nos commissaires canadiens 
à l’exposition des pêcheries, M. L. 
Z. Joncas. Voici comment ce jour­
nal parle d’une conférence faite 
par M. Joncas sur nos pêcheries i

Le sujet était vaste, mais les con­
naissances pratiques de M. Joncas 
lui ont permis de traiter toutes les 
questions avec habileté, et il avait 
réuni dan: cette conférence beau­
coup de renseignements de grande 
importance sur toutes les branches 
du commerce.

Cette conférence a été publiée à 
Londres à la demande des autorités 
et des circulaires ont été distri­
buées à profusion.
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y<L’honorable M. Larivière a réussi

Mà conduire à bonne fin la mission 
dont il était chargé auprès du 
gouvernement fédéral. Ce dernier 
consent à accorder de l’aide au 
gouvernement du Manitoba pour 
le soutien des édoles publiques, les 
remboursements de ces avances de­
vant se faire lors de la première 
vente des terres pour les écoles 
dans la province du Manitoba.

M. Larivière est parti, cette après- 
midi, pour Toronto où il doit ren 
contrer son collègue l’honorable 
procureur général Miller, et avoir 
une conférence avec l’honorable M. 
Majvatt, à la demande de ce der-

l'ani i»fn p»n :$*>.
CET AMI EST LE

PAIN KILLEBUn commis voya.-eur d’une qua­
rantaine d’années débarquait l’autre 
d’un train à la gare de Chidago, 
lorsqu’une jolie jeune fille se jeta 
dans ses bras et lui couvrit le 
visage de baisers. Puis levant la 
tête, elle s’écrie, toute tremblante : 
“ Vous n’êtes pas mon père ?" et 
rapide comme un oiseau, elle cou­
rut se cacher dans la foule qui 
encombrait la gare. Le commis- 
voyageur n’était pas son père, assu­
rément, et lorsqu’il fut arrivé à sa 
chambre, il s'aperçut qu’un splen­
dide diamant qu’il portait à sa poi­
trine était disparu.

DE PERRY BATIS
RIS INTERIEUREMENT 

guérit la Dyssenterie, le Glu te; - 
la Diarrhée, les Crampes et les L\'„ 
leurs d’Estomac, les maladies du Fuie 
la Dyspepsie, les Indigestions, 
Rhumes Soudains, la Toux, etc.

$

jpMPLOYÉ À L’EXTERIEUI 
il guérit le Panaris, les Enge 

lures, les Entorses, les Ulcères, ieu 
Brûlures, la Rhumatisme, le Neurat- 
gics, les Douleurs dans les Membre*, 
et les Jointures, etc., etc.

CHEMINS DE FER
$56,411,071.82 

20,709,640.19

$76,200,712.01 ] nier, au sujef du territoire en dis-

Construction............
Dépenses d entretien

Total.......... En vente chez tous les Pharmaciens.
25c. et 50©. la Bouteille, 

üy Prenez Garde aux Imitations.*
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t sur la néces» 
' les Canadiens 
er dans cette 
itriotisrae que 
s du Canada 
figurant con 
aussi grand 
à la fête du

Sans reserve—A l’enseigne du 
pavillon rouge, rue Susse;, M. 
Bellemare vendra sans réserve son 
stock de chaussures aux prix de la 
manufacture, parce qu’il veut aban 
donner le commerce de détail.

No. 523, rue Sussex, où >1 J. L. 
Beaudry vient de recevoit de beaux 
tweeds, derniers patrons, tout laine, 
desquels il peut confectionner un 
habillement complet dans les der­
niers goûts pour la modique somme 
de $10 seulement. Chacun est in­
vité à examiner les marchandises ; 
accueil bienveillant de la part du 
patron et des employés.

A TRAVERS OTTAWA AVIS AUX FUMEURS5jF,

Constables—Trois nouveaux cons­
tables ont été assermentés à midi 
à l’hôtel de ville.

Vol—Un vol a été commis à la 
gare du chemin de fer de Stitsville, 
mardi dernier

Eruptions—La '• Lotion Persien­
ne ” guérit radicalement les boutons 
et autres éruptions de la peau.

' Bestiaux—M. Devlin avait 150
bêtes a cornes en vente sur le mar­
ché de la basse-ville, ce matin.

Transaction— L’hotel Seymour, 
tenu par M. P. Dallaire, rue York, 
a été acheté par M. Bulger, hier.

—Siiop du Dr Coderre pour sou­
lage. 1 s douleurs des jeunes en­
fants—25c. par bouteille.

**Déménrgement—M. Damasse Roy, 
hôtelier d’Ottawa, doit aller s’éta 
blir dans l’état du Michigan, pro 
chainemmit.

Le prix du lard—Le lard se ven 
dait $6.75 par 100 livres sur le 
marché de la basse-ville ce matin.

Kuvoyez toujours vos ordres pour I 
meilleure huile de charbon américaine, 
chez N. A. Savard. rue Dslhousie

Nouveau magasin—Un épicier de 
la rue Dalhousie ouvrira un maga­
sin à la petite ferme, à Hull, pro­
chainement.

St-Vincent de Paul—Une soirée 
dramatique et musicale sera donnée 
bientôt au bénéfice de la Société 
St-Vincent de Paul, section Notre- 
Dame.

Attention—Les Amers Indigènes 
ne se vendent qu’en paquets de 25 
centins. Si votre pharmacien ne 
les a pas, demandez lui de vous les 
procurer.

Dramatique—Le club dramatique 
des Chaudières, jouera le 8 décem 
bre prochain, le drame Les Pauvres 
de Paris, tel que remanié par M. 
Aug. La perrière.

Fermeture des mines—La plupart 
des petites mines de la vallée de 
l’Ottawa sont fermées. Les mines 
les plus importantes fonctionneront 
tout l’hiver.

k
Ne passez jamais devant l'établisenient de

M. A. LALONDEClub de Raquettes Frontenac—L’as­
semblée générale annuelle aura 
lieu lundi 3 courant, à 8 heures 
p. m. précise à l’Institut Canadien. 
Les membres sont priés d’y assister 
sans autre avis.

iciété de Mont­
rée plaisir et 
président fut 

le secrétaire,

ée de l’après- 
iffiçiers-ordon- 
•es du comité 
la prochaine 
scutera alors 
et les arran- 

idra d’adopter 
âmonstration. 
jrganiser la 
bienfaisance, 
t, fut bien ac- 
adoptée, elle 
ctère perma- 
ourrait aussi 
aractère litté- 
it uns lacune

sans entrer voir le magnifique assosrtiment
de Tabacs, Sacs a tabac. Ciga­
res, Portes cigares, Pipe a, 
Couteaux de loul genre, ainsi qu’un 
inQnité d'autres objets trop longue à énumé­
rer, le tout se vendant à très bas prix.

N’oubliez, pas que vous trouverez 
tout cela au

LA VALERIA empêche la chute TOUS LESE. E. Lemieux,
Sec. C. R. Erontenac.

Commerce de bois—On dit que le 
bois carré qui sera coupé l’hiver 
prochain dans le comté d’Ottawa 
sera d’environ 6,000,000 de piedsj 
ou les trois quarts de la production 
de l’hiver dernier.

Soumissions—Le délai pour rece 
voir les soumissions demandées 
pour des travaux d’amélioration au 
canal Galot, est expiré, hier. Le 
délai pour les soumissions deman­
dées pour le bureau de poste de 
Cobourg expire aujourd’hui.

Ottawa, unt., 10 Juillet ISSU
Cher Monsieur,—J’ai beaucoupjde plai­

sir à recommander l’Elexir de Down, pour 
les rhumes, la toux, et toutes les afleclions 
des poumons, soit pour les enfants ou les 
adultes, car j'en ai fail usage pendant dix 
a tanr ma famille, et avec le plus grand 
succès. Nous en avons toujours à la 
maison, et nous croyons que chaque 
famille devrait en faire usage en suivant 
bien les directions 
ra de spn usage.

Noyé—Un enfant nommé Simp 
sou, âgé de 12 ans, s’est noyé, di­
manche dernier, dans le lac Clair. 
Ses parents demeurent entre la 
Pointe au Sable et Renfrew, il 
paraît que l’enfant laissa seul le 
dépôt de Mackay, et qu’il n'était 
plus qu’à trois quarts de mille du 
chantier et à une centaine de verges 
de la rive, lorsque la glace se rom­
pit sous ses pieds et qu’il se noya. 
Son coi ps a été retrouvé avant hier.

Jes cheveux en trois jours. C’est le 
:ésultat de toutes les expériences 
|u’on en a faites. En vente chez
C. O. Dacier, rue Sussex, chez E.
D. Martin, rue Rideau, et chez tous 
les pharmaciens. Voir les certificats

l r

THES No. 457, Rue SUSSEX.
En,teigne de In Pipe Turque.

\ DORION & DELORME, 
ARTISTES-PHOTOGRAPHES,

140 Rue Sparks et 569 Rue Sussex,
N Sont réduits |de 25, 30 

et 35 pour cent pour 
un mois seulement

Ne manque* pas celte occasion

COUR DE POLICE
OTTAWA.

Nouveaux fonda de scènes variés, peints 
pa> les meilleurs artistes du Canada.

Grands avantages pour les fêtes.
Une douzaine de Portraits,

CABINET SIZE,

1 Présidence du juge ü’Gara |
Patrick N aven, trouvé errant sur la rue 

Wellington, à onze heures du soir, est 
condamné à $20 d'amende et $2 de frais 
ou trois semaines de prison aux travaux 
forcés.
JJMichal Stars, accusé d’in raction aux 
lais municipales ; causi remise à demain.

Andrew Orton, accusé de vente de bois­
son après onze heures le soir ; cause remi 
se à demai a.

Michal Stars, accusé de laisser errer ses 
animaux dans les rues, est acquitté faute 
de preuves.

James Kinsella, accusé d’avoir enlevé 
une quantité de sable sur la rue Wilbrod, 
est acquitté.

i Oscar McDonell,
EPICIER Eï MARCHAND OE VINS

et un cadre valant $1.00, pour/AINCANI
#3.00.
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donne sou eu*

Photographies de toutes grandeurs, satii* 
factio î garantie.

Une visite est sollicitée chezn 1 r
101, Rue RI DE AO DORION et DELORME,

No. 140, rue Sparks et 
569 rue Sussex, coin de la rue Rideau.

18 Oct. 1883.
; un grand bien résulte- 
Tout à vous, John Hill.

OTTÂ WA.
la.

AVIS PUPLIC est donné par le présent 
qu’une demande sera faite au Parlement, ù 
sa prochaine session, pour obtenir un acte 
constituant la Compagnie du chemin de 
fer de Vaudreuil et Prescott.
LACOSTE, GLOBENSKY, BISAILLON <k 

BROSsEAU, 
Avocats des requérants.

Montréal, 14 novembre 1883.

C’EST EE TEMPS!
Oui, c’est le temps. Inutile de retarder 1 

Sacrifiez deux jours s’il le faut, mais allez- 
y sans faute si vous voulez des pelleteries 
de première classe, faites dans les derniers 
goûts et à bon marché. La dépense d’un 
voyage u’est rien quand il s’agi t de l’achat 
d’un capot, manteuu ou set en fourrures. 
En allant là où il y a le plus grand assor­
timent, le meilleur choix, les meilleures 
qua blés, les goûts les plus nouveaux et 
de l’ouvrago garanti, on est toujours sûr 
d’économiser sor temps et son argent.

Les Afessieurs du Clergé, sont spéciale­
ment invités de venir voir nos capots en 
mouton de Perse, de Russie, Bokhara, 
chien de Mer, loup de Rus'ie, casques en 
loutre de Mer, loutre Canadienne, mouton 
de Perse, de Russie, en Seal, etc. etc. Tous 
ces articles sont fails à noire mai-on et 
nous nous faisons fort de les livrer sur me­
sure sous quelques heures d’avis.

Aux Dames. Nous disons que nous 
avons le plaisir de pouvoir leur oflrir le 
plus beau choix possible en manteaux, 
casques et manchons en Seal, Mouton de 
Perse, Alaska, Loutre, Lièvre de Russie, 

Nos collets et collerettes noirs, et 
garnitures en fourrures, confectionnés par 
nou -mêmes avec les meilleures peaux, 
ne sont pas égalés par la beauté, le fini et 
le bas prix.

Avez-vous des pelleteries changées de 
couleurs, passées de modes, apportez-nous 
les, et nous vous les mettrons aussi belles, 
aussi brillantes que qand elles étaient 

et formées dans les derniers

;
i fik- 20fÔvrier 1983

DEMANDES. Sirop des Enfants du Dr Coderre
Ce sirop est prôpa- 
rée avec l’approbe» 

«ÎVw tion des professeurs 
de 1* E oie de Méde­
cine «'< de Chiruv*

ï ON DEMANDE—Deux peintres pour voi­
lures. b adresser à J. B. Abbott, vue 
Wellington, Ottawa.

ON DEMANDE—U

4
Restaurant Iroquois—M. G ration, 

propriétaire du restaurant Iroquois 
doit acheter prochainement la mai 
son voisine de son hôtel afin de 
donner plus d’espace et de confort 
au public voyageuar. D’après l’o­
pinion générale, c’est le meilleur 
restaurant des environs. M. Paré 
en est toujours le gérant. N’oi 
blitz pas la place : en face de L 
gare Union.

Théâtre à 10 cents—Lundi pro­
chain, 3 décembre, aura lieu la 
première représentation de ce théâ­
tre qui fait les délices de Montréal 
et de Toronto. Il y aura du gym­
nase, du chant, etc.

La troupe est composée des meil­
leurs artistes Le succès de ce théa 
tre a été tel à Montréal que les 
d.recteurs MM. Currah et Cie., oni 
fait $30,000 pendant l’été et l’au­
tomne dernier. Des programmes 
de la soirée seront distribuées par 
les rues.

! Kn jeune homme pouvant 
pendre soin d'un cheval et se reudie zé- 
ii<m.-Verneui utile. S adresser au No. 155, 
ï ue Spavks.

ï gîe de Montrés!, 
F i ulté de Médeci* 

Bflp® de l’Université 
H;dn Collège Victo»

•MDEMANDE—Un forgeron pour voiture 
Ouv acre à l’année. S'adresser à P. M. 
DORVÂL Dorval vin Lacbine.

am Le sirop des eni 
fants est supérieui 
& toutes les prépa­
rations calmantes 
offertes aux mère e 

de famille pour conserver la santé de lent e 
; il peut être donné avec la pli tt 

grande confiance aux enfants dans les eus 
suivants : Colique. Diarrhée, Dyssenterii, 
Dentition douloureuse, insomnie, Tou*. 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandez le Sirop du Dr Godsrrb ec 
n’en achetez point d’antre.

En vente par tout le Canada et les Etais 
Unis;

DEMANDÉ—De l’ouvrage par un homn i 
ne: f p avant yoir soin d’un cheval 
vache ou jardin. S’adresser J. F., bu ren­
du “ Canada.*’

•PIANOS HEINTZMAN, 
carrés et droits, 

ORGUES-HARMONIUMS 
Bell et Karn,

Tabourets, Couverts de Pianos, 
En vente chez

enfants ;
etc.

j g 63il ksde.
Iiï, AVISWorkman, Bush et Cie,

158. rue Sparks.i, N. H.
PRIX. 25 Cia. LA BOUTEILLE,

Seul propriétaire,
B. E. McGALE, Chimiste

Montréal
DU BUREAU DU POSTEisme pendant 

de faiie Te.— 
nent d’huit» 
lonna tm sev- 
tenant je sui? 
grâce à votre

svoué,
2KI80N,
tionl-éal. 
t, rue Sussex,

Suspension de paiements -On rap^ 
porte qu’une maison de commerce 
à Etchemin a suspendu ses paie

neuves 
patrons.

Nous sommes agents pour la vente des 
robes de fourrure, de la Compagnie du 
Nord-Ouest, c’est vous dire que nous 
avons le plus grand assortiment de robes 
et que nos prix sont très bas.

CHS. DESIARDlNSet Cie ,

La malle anglaise via le paquebot trans- 
atlan.ique partant d'Halifax, sera fermée à 
ce bureau, chaque Jeudi, à 3 hrs. de l’après- 
midi, à partir de Jeudi, 2D novembre cou- 
raut; un sac Eupolémeutaive sera fermé à 
4 15 p.in.

1883 la.
meats.

--Les pilules de noix longues du 
Mi-Gale guérissent le mal de tête, 
etc —25c. par boîte.

Personnel—L’honorable sénateur 
Plumb, de Niagora, les honorables 
MM. Pipes ut Fielding, membres du 
gouvernement de la Nouvelle- 
Ecosse, et M. Foster, député aux 
communes pour le comté de 
Westmoreland, sont arrivés hier à 
Ottawa, et logent à l’hôtel Russell.

Papier peint—Trois ballots de 
TAPISSERIE viennent d être reçus 
et seront vendus au PRIX COU­
TANT, chez P. C. Guillaume, No. 
455, rue Sussex.

Invitation — Une assemblée de 
l’association des zrtilleurs du Ca 
nada aura lieu le 4 décembre pro­
chain. Des résolutions seront pré 
sentées à l’effet d’inviter (des ti 
reurs de l’artillerie royale anglaise 
à concourir à Québec, avec les 
tireurs canadiens. On demandera 
au gouvernement d’aider l’associa­
tion pour l’exécution du projet.

—Le Remède du Dr Sey, de Paris, 
est le plus énergique purificateur 
du sang si on le prend pt ndant 
.quelque temps à la dose d’une 
cuilleré à dessert.

Vol à Aylmer—Le magasin de M. 
Devlin, d’Aylmer, a été visité par 
les voleurs, dans la nuit de diman­
che, et des marchandises pour une 
valeur de $2,000, consistant en bi­
jouteries çt confectsons ont été 
volées.

Pilules de Noix Longues Composées
De HcOAJLK

Recouvertes o>fiunji—Je donnerai d’ici au premier décembre 
un once de thé japon de 50cts parceque'en 
ayant acheté une si grande quantité je 
puis 1* vendre à 40jIs. Envoyez en cher­
cher, c’est gratis.

F. HAWKEN, 
AssL.-Maître de Pos'.e. 

Bureau de Poste, Ottawa, 26 Nov. 188.J.
637, rue Ste-Catherine, Montréal, 

à l’enseigne des 3 Lhevreüx. Pour la guéii- 
son certaine de 
toutes les Afin* 
tions bilieuse tp 
torpeur du foit* 
maux de tênj 
in di ges tiots 
étourdissemen 6 
et de tontes 1rs 

malaises causés par le mauvais fonctioni.ee 
ment de l’estomac.

Ces pilules sont fortement recommandée » 
comme étant un des plus sûrs et des plus 
efficaces remèdes contre les maladies pli » 
haut mentionnées. Elles ne contienne!!r 
pas de mercure ni aucune de ses prépara­
tions. Tout en étant un puissant purgatil, 
pouvant être administre dans n’importe 
quel cas, elles ne contiennent aucune dt 
ces substances délétères qui po 
rendre préjudiciables à la santé 
ou des personnes âgées. Les Pilules du 
Noix Longues Composées, de McGale, sor.t 
préparées avec soin, avec un extrait con­
centré, tiré de la noix longue et combiné 
avec d’autres principes végétaux, de ma­
nière à les placer au premier rang paru i 
tontes les pilules stomachiques jusqu’à pré­
sent offertes au public.

PERDUN. A. Savard, rue Dalhousie.
Hier soir, de l’Institut à la me Dalhousie, 

un Bracelet en or. La personne qui le re­
trouvera sera libéralement récompensée en 
le remettant à Dlle Alma Drapeau, 244 rue 
Dalhousie.

fvv Salle comble—Il y avait salle 
comble, hier, à la soirée théâtrale 
et musicale donnée au profit de la 
la société S te-Elizabeth. La pièce 
“ Fatenville” a été bien jouée et 
a soulevée des applaudissements 
Malheureusement la partie du 
concert n’a pas eue un aussi grand 
succès ; M. Nordheimer a fait subir 
un désappointement en n’envoyant 
pas le piano qu’il avait promis. La 
fanfare de Sle-Anne a joué les 
meilleurs morceaux de son ré per 
toire et a été applaudie ; mais les 
romances chantées par MM. McMa­
hon et Gauthier n’ont pas été ap 
préciées comme elles le méritaient.

La société Ste-Edzabeth offre des 
remerciements à tous ceux qui ont 
prêté lêur concours pour la soirée, 
en particulier à madame et â M. 
Châteauvert. Ce dernier s’est don 
né beaucoup de peine, et mérite 
les remerciements de tous. La fan 
fare de Sve Anne est priée aussi 
d’accepter les remerciements de la 
société Ste-Elizabeth pour son con­
cours généreux.

/ * m

sesïjsjilÈÇ
AVIS AUX ENTREPRENEURS

DES SOUMISSIONS CACHETÉES, adres­
sées au soussigné et endossées : “ Soumis- 
sion pour bureau de poste, etc., Berlin, 
Ont., seront reçues à ce bureau jusqu’au 
MERCREDI, le 19 Décembre prochain, in­
clusivement, pour la construction de

Bureau de Poste, etc.,

Éï

Club de Raquettes " Le Canadien,"m orraient ta 
des enfauti­ll y aura Assemblée Générale des mem­

bres de ce Club au No 2574, rue Welling­
ton,* (anciens bureaux du Canada Atlan­
tique) JEUDI, le 29 courant, à 8.15 p.m. 
Constitution et autres affaires importantes. 
H. J. KEARNEY,

Secrétaire.
Ottawa, 28 nov. 1883.

BERLIN, Ont.,
Les spécifications, formules de soumis­

sion, et toutes autres informations peuvent 
être obtenues en s’adressant à ce départe­
ment, et au bureau de poste, à Berlin, le et 
après LUNDI, 26 courant.

Les entrepreneurs devront se rappeler 
que les soumissions doivent être faites 
strictement conformes aux formules impri­
mées et signées par les soumissionnaires 
mêmes.

C. GAGNÉ,
Président.

VIS. B. E, McGALE, Chimiste.
Montré» i;A WHOLESOME CURATIVE.me a1 r 

2 Chi Iv. - 
t les L'.xv, 
s du Foici 
lions, VüJ

1883 la
NEEDED IX SPRUCINEChaque soumission doit être accompagnée 

d’un chèque accepté fait payable à l’otdre 
de l'honorable Ministre des Travaux Pu­
blics, égal à cinq pour cent du prix de la 
soumission, et ce chèque sera confisqué si 
le soumissionnaire refuse de signer le con­
trat lorsqu’il en sera requis, ou s’il ne com­
plète pas l’ouvrage qu’il aura entrepris. Le 
chèque sera remis à ceux dont les soumis­
sions n’auront pas été acceptées.

^parlement ne sera pas tenu d’accep- 
lns basse ni aucune des soumissions.

Every Family.
AN ELEGANT AND RE­
FRESHING FRUIT LOZ* 
w ENGE for Constipation, 
X Biliousness, Headache, 

Indisposition, Ac.

Une des meilleures prêt a 
rations offertes jusqv 
au public, pour le soulage­
ment immédiat et la gc<- 
rison de la Toux, du Rhun t 
de la Bronchite, de V h r. 
rouement, de la Groupée 
de toutes les maladies <1eL 
Gorge et des Poumons.

A vendre partout à 25c 11 
50c la bouteille.

B. E. McGALB, Chimiste.
Montréal,

etc I!
LRIEUi
les Enge 
cères, !cl
e Neunu-
Membte*. —Lisez ceci avec attention : 

Toute personne désirant laisser son 
ordre, soit pour p; 
lement, ferait n 
d’aller à l’établissement Ne-"-York,

latl Le dé 
ter 1» o

regu 
THB 

THE l
LL,LA!

^VVf^ Ladies and children
W like it

t/prtee, SO cents. L»rge boxe», SSeeala 
SOLD BY ALL DRUGGISTS.

F. H. ENNIS,
Secrétaire.antalon ou habil- 

ien de se hâter;
Publics, ) 
1883. J

Ministère des Travaux 
Ottawa, 16 Nov.,

rmacienv 
lille. 
lions.*

1883,.I
\

ti



DUCOUXM

iUILCdoct"
HUILE DE FOIE DE MORUE

Iodo-Ferrée an Quinquina et au Écorces d’Oranges Amères
Ce précieux médicament, finit des longs travaux et des persé­

vérantes études du Docteur svcotrx, réunit sous une seule 
forme l’Huile de Pole de Morue, le Per, le quinquina et le 
Sirop d’Êoorces d’Orangea Amères.

Les éléments qui entrent dans la composition de ce produit 
expliquent suffisamment son Immense succès et l’augmentation 
constante de sa consommation prouve on ne peut mieux qu’il 
est pourvu ad toujes les qualités nécessaires pour guérir YAné» 
mie, la Chlorôie, les Maladies <ie Poitrine, les Bronchites, Rhume* 
Catarrhe*, la Phthitie et toutes les Affections Scrofuleuse*.
les Médecin» les plus éminent» recommandent tout 

particulièrement ce médicament, d’une odeur agréable, 
■an» mauvais goût et dont l’usage est facile, économique.

k"
âiOOlüD fl

hirtcoKCitnij «ij 
: DrpFDüClllI

FOIE de

Dépôt général à Paris ; Dr DUCOUX, 209, me St-Denis
A Québec t JP Ed. MORIN & 

FtisurmeioleziB-ClxiirListea, 31-à, me St-Jean.

esi un frLe FER
B R A Y Ai S ps.

Le FER
BRAVAiSiu^n.

. rrn n’a aucune 
IP hhn odeur et ne

BRAVAIS^"on ri t m u , (k.i}Ul$l ,,

Le FF R mi:;
n /% » | j i a cm .U1 ii\* un in** » •
Dnh fri!O Sl- .es; le

tcviuutiloiicalbcviiLiuies 
par jour.

U-: ,'vliées, ni coïts

S» rÂméèmhé*e*é*H» tt m ONT
* MêeétMi Uiat-Uëh. 
mum bt uMeunm 
IM RHUMATISMES, 

m MALADIES de i» PEAU ln iln MMn, 
In DARTRES, SCROFULES,

ERES, VIDES du SAÉO, 
et tous les Accidents provenant des 
Maladies contagieuse■ récentes on 
anciennes, et qui ont été rebelles à 
•eut antre traitement.

■e défier des Contrefaçons et exiger SUT 
tenveloppe le timbre (imprimé en bleu) du 
«çareniement français, et les slgr&turei 
ft fencre rouge d-deasous :

save r, i.l

ULO

Le FER ne noircit jamais 
les dente.

Un prospectus détaü!è iccompofjne
chat j un flacon.

Délit in» toutes les Hie* PhiEatici.

BRAVAIS

Mi, pu» ïotmoirr, hblmmem i',ii,roùti«rr
à Ou«6m : D> Ed. MORIN * O». 

mreuLi-OieliM, IM. m IUMu

FOURRURESMédaille d'OR, Paris

Sirop
Le public d’Ottawa et de ses environs est 

invité à venir examiner notre assortiment 
contenant ce qu’il y a de plus nouveau et 
de plus élégant ep lait deflUINALATOE

Ferrugineux MANTEAUX LT DOLMANS,
en Sealskin et doublés en fourrures, pour 

dames.
Une spécialité de garnitures de fourrures, 

Manchons, Gants, Chapeaux, Casques et 
mtaines.

Le plus bel assortiment qui existe à 
Ottawa, dans lequel on n’a que l’embarras 
du choix. Les prix sont toujours les plus 

bas, chez

Ce Sirop remplace le Vin et 
les Elixirs dans le cas où leur usage 
ip,"èsente quelques difficultés, soit à 
•ait-e du jeune âge, soit par suite 
Je Vital d’irritation dn malade, 

coirrna
: ANÉMIE, la CHLOROSE, 

PAUVRETÉ de SA HO, 
i SUITES de COUCHES, 

MAUVAISES DIGESTIONS.
■tpoüUlreàOuétoo : D' Ed. MORIN * C*. 

fhâmaetens-Chtmlst», 114, ruiSaliVJeu.

H. L. COTE 9
128, Rue Rideau

Sept. 188 la

BUREAU D’AmmiR
Pour les meilleures ferronneries à bon mar­

ché, allez chezPaul T. C. Dumais, Arpenteur de la \ 10- 
vince de Québec et de la Puissance, rient 
un bureau à Hull, sur le chemin de 
Gatineau, ù la disposition des colons e» dr 
général

12 Novembre 1883

McDOL GALL & CUZNEB
Le plus ancien magasin de ce genre à 

Ottawa, établi en 1850, à l’enseigne de ladrr

GROSSE TARRIERE,

Rue Sussex, et coin de la rue Duke,Xi. A. Olivier
AVOCAT. CHAUDIÈRES. OTTAWA,

Et à MATTAWA, P.Q.Bureau.—Encoignure des rues Rideau et 
Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, Ont.

MCDOUGALL & CUZNER.m-ARGENT A PRETER 
Ottawa, 3 janvier 1883.

31 octobre 1883. lalan
fx

J. B. AKIAL,
PEINTRE,

DÉCORATEUR,
„ TAPISSIER

et VITRIER,

Canaux dn Saint-Laurent.
AVIS AUX ENTREPRENEURS.

Marchand dk

PEINTURE
L’adjudication des travaux à l’entrée 

supérieure du canal Cornwall, et de ceux à 
l'entrée supérieure du canal du Rapide 
Plat, qui devait avoir lien le 13me jour de 
novembre prochain, est inévitablement 

dates ci-dessous
Les soumissions seront reçues jusqu’à 

mardi, le quatrième jour de décembre pro-

Les plans, devis, etc., pourront être exa­
minés aux endroits déjà mentionnés dès et 
après mardi le vingtième jour de Novembre.

Pour les travaux à la tête du canal des 
Galops, les soumissions seront reçues 
jusqu’à mardi le dix-huitième jour de Dé­
cembre, Les plans et devis, etc., pourront 
être examinés aux endroits déjà mentionnés 
dès et après Mardi, le quatrième jour de 
décembre.

ET DE VITRES,
526 RUE SUSSEX

•OTTAWA

remise aux

10.. A ri AL se charge de toute 
commande dans sa ligne d’af- 
iaires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

Par ordre.Les propriétaires trt uveront 
un grand avantage en le favo 
rieant de leurs commandes

A. P. BRADLEY,
Secrétaire.

Département des 
Chemins de fer et Canaux, 

Ottawa, 20 Oct. 1883. !17 mars 1883 la

MAGASIN D’HABITS —'r',. ^

§SE> II

D’AUTOMNE ET D’HIVER O
DK Chemin de fer dn NordCHEMIN DE FERCHAPEAUX et CASQUES, “CANADA ATLANTIC”est des p us considérables et comprend 

tontes les nouveautés.
A PARTIR DB

LUNDI, 27 Septembre 1883.
Les trains circuleront comme suit :Notre assortiment est môme trop considé­

rable, nous voulons le diminuer en LA

VOIE LA plus COURTE
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
Et tons les points à l’est.

CHANGEMENT D’HEURE.

Mixte. Malle. ExpressVEMT A BON MARCHE.
Départ de 
Montréal pour
Québec..........

Arrivée à Qué-

NOTRE ASSORTIMENT DE
3.00 p.m 10.00p. ir 

9.50 p.m 6.30 a irCHEMISES bec
Départ 
Québec poiv
Montréal.....

Arrivée à 
Montréal... . 

Départ de 
Montréal po < 
St. Felix 1
Valois..........

Arrivée à S. 
Félix de Va­
lois..................

Départ de St.
élix deValois 

pour Montréal. 
Arrivée à 
Montréal.......

dede toute description, est le plus considé­
rable qui soit en cette ville.

Nos Prix sont des pins Populaires.
a CONVOIS a PASSAGERS i 
* Tous Les Jours *

CHARS PULLMAN.
Raccordement à la gare Bonaventnre, de Mont­
réal, avec le chemin de fer Grand Tronc. Ver­
mont Central, et les trains du chemin le fer 
Delaware et Hudson, dont les lignes s’étendent 
jusqu’aux Provinces maritimes, et aux vi les de 
Nouvelle Angleterre, Troy, Albany, et New-

9.15a.m 10.00p. r.

4 05 p.m 6.30 a.m
VARIETE PRESQUTNFINIE DE

COLS,
GRAVATES,

MOUCHOIRS, *

GANTS,
BAS,

CHAUSSETTES, 
LiNGE DE CORPS, etc.

5.15 p.m

8.20 p.m

»
A partir du lundi *19, Nov. 

euleront comme suit *
Portant d’Ottawa.

8.00 a.m.
4.50 p.m.

1883. les trains cir-

Arr. h Montréal. 
11.35 a.m.
8.20 p.m.

5.00 a.m

277, BUE WELLINGTON,

C- Gagné et Cie
8.50 a.m

WBl- Sur tous les Trains pour Passa#.,«a 
il y a des magnifiques Chars-Palais et va 
Chars-Dortoirs élégants sur les Trains ■ e 
Nuit.

Les trains du Dimanche partent de Mont­
réal et Québec à 4 p. m.

Les Trains circulent d’après l’heure ;*e 
Montréal.

En connection avec Je chemin de fer au 
Grand Tronc et le chemin de fer Canada 
Atlantic

BUREAU GENER VL : Québec.
BUREAU DES BILLETS : Nos. 143 

Rue Saint-Jacques, et à l’hôtel Windsor, 
Montréal.

QUEBEC : Vis-ù-vis l’hôtel Saint-Loi 
A. DAVIS,

Surintendant

11

Pr’t de Montréal. Arr. A Ottawa.
8.45 a.m. 12.20 p.m.
4.30 p.m. 8.00 p.m.

Tous les convois à passagers se rendent direc­
tement à Montréal, sans changement de chars 
ni de locomotive et indépendamment de tous les 
autres trains du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 
matin se raccordent au Coteau avec le 
train direct pour Toronto et toutes les 
stations intermédiaires qui arr.ve à Toronto 
à 10 heures du soir, Le ffain partant d’Ot­
tawa à 4.50 p.m. se raccorde à la Station 
Bonaventnre à Montréal avec l’express de 
nuit par le Vermont Central arrivant à 
St-Albans à 10.40 p.m., Burlington 12.10 
a.m., Montpellier 1.00 a.m., White River 
Junction 2.55 a.m., Concord 5.35 a.m., 
Manchester 6.11 a.m., Nashua 6.55 a.m., 
Lowell 7.33 a.m., et Boston 8.30 a.m.

Ce train se raccorde à Nashua avec les 
trains pour Worcester, Providence et 
les points sur le N. Y. & N. E. R. R’s.

Le train partant de Montréal à 8.45 du 
matin se raccorde avec l’express de nuit 
venant de Boston et New-York viâ Spring- 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m., 

Fichburg à 6.00 p.m. et New-York o 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.25 du 
matin.

!|5 mars, 1883 la

Mmmtm t

Chemin de Fer Canadien du Pacifique
DIVISION I>E L’EST.

L’ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EN AVANT.

Ligne Courte 1er Déc 882 I.

ENTIIB GRAND
Magasin de Meubles

L. GRaTTON,

OTTAWA A MONTREAL
Ariangemciit* d’iiiver, com­
mentant Lundi, 12 Nov. 1883.

Les trains circulent d’après l’échelle 
d’heures suivante (3 minutes en avance 
sur l’heure d’Ottawa.

I
viâ DE

V

CHEMIN DE PREMIERE CLASSE Entrepreneur Meublier, Menuisier,
r- ET RAILS NEUFS EN ACIER

Les passagers pour le Sud et .l’est changent de 
chars à la gare Bonaventure à Montréal où leur 
bagage est transféré sans frais extra et sans que 
lepassagar ait à s’en occuper.
^Le^bagage est chéqué pour n’importe quel ca­

les billets et tout autre renseignement per 
vent être obtenus aux bureaux du Grand Tronc 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée des trains sont 
réglés draprès l’heure du 75èmc méridien 
laquelle est en avance de trois minutes avec 
l’heure d’Ottawa.

No. 530, Rue SUSSEX, Ottawa,II
w~

TABLEAU DES HRS.
W S

M. GRATTON est toujours heureux d'en* 
treprendre quelque travail que ce soit,

Quitte Ottawa.... 

Arr. à Montréal...
Construction et réparation de Maisons4 30 6 35

10 06B 00
Meubles de toutes sortes pour, Cham­

bre à coucher. Salon et Salle à 
manger.

Le tout exécuté avec soin, par des ouvriers 
compétents, et à

8 45Quitte Montréal.. 

Arrive à Ottawa.

4 30

12*15 y oo
D. C. LINSLEY,

Gérant.
E. C. WINNIE,

Agent gén. des passagers. 
Ottawa, 19 Nov. 1883.

SUR CETTE ROUTE SE DEROULE
LE DES PRIX TRES MODERES.

1er Oct. 1883
lan.GRAND PANORAMA DU CANADA, la

Elle est équipée avec les meilleurs wagons 
passagers du monde, et les plus 

riches chars palais dans 
l’Amérique.

En connection à Montréal avec les trains 
de chemins de fer et les vapeurs pour 
Québec, Halifax, Saint-Jea.i. Boston, 
et tout les points dans la Nouvelle- 
Angleterre.

i VIEUX DE 54 ANS
des meilleures manufactures dû

L’ElixirCANADA ET DES ETATS-UNIS
Assortiment complet de poêles de tous 

genre et de tous prix. 3Végétal BalsamiqueA VENDRE PAR
Les trains pour L’OUEST quitteront Ottawa
7.01 a.m.—Train mixte pour Chalk River, 

Pembroke et les points locaux 
de l’ouest.

10.45 a.m—Train express direct pour Perth 
Brockville, Toronto, Detroit, 
Chicago et tous les points à 
l’ouest viâ chemin du Grand 
Tronc.

12 20 p.m—Express pour Pembroke, North 
Bay et tous les points du 
haut Ottawa ; aussi pour 
Brockville, Utica, Albany, 
New York, Buffalo, Cleveland, 
Detroit, Chicago, et tous les 
points à l’Est et l’Ouest viâ 
le chemin de fer Utica et Black 
River.

4.20 p.m.—Trains express de l’après-midi, 
pour Almonte, Renfrew, Pem­
broke et tout s les stations in­
termédiaires, faisant connection 
à la jonction de Carleton avec 
le trains miite pour Brockville 
et les stations intermédiaires. 

10.30 p.m.—Train express du soir, tous 
les jours, y compris le dimanche, 
avec char dortoir, pour Perth, 
Brockville, Toronto, Détroit, 
Chicago et tout les points de 
l’ouest.

Pour les billets, le prix du passage, les 
siège dans le char-salon, la table des 
heures et autres informations 
les passagers, s’adresser au bureau des 
billets.

E. G. LAVERDDRE N. H. DOWNS— AU —

Nos. 114 RUE RIDEAU El 
75 RUE WILLIAM

A subi une épreuve de CINQUANTE- 
QU ATRE ANS, et a été reconnu comme le 
meilleur remède contre les

N.B.—On vient aussi de recevoir un 
assortiment complet de coutellerie, de fer­
blanterie et de quincaillerie en général, 
mastique, vitres, huile américaine la 
meilleure du continent.

Tous les travaux de la ville qui me 
seront confiés, soit couvertures en mé­
taux ; soit pour pose de fournaises à air 
chaux, à l’eau chaude, posage de tuyaux 
gaz et à l’eau, etc., etc., etc., seront 
exécutés â

Rhumes, la Toux, la Coque* 
lnehe et tontes les maladies 

des Poumons.
\

PRIX
25 cts. et $1.00 la Bouteille.

.tVENDU PARTOUT, et par
C. O. DACIER, Ottawa.

14 mai 1883ThER BAS PRIX.
Ouvrage et matériaux de lere classe. 

30 mars 1883. J. A. P0MMVILLE,
BOUCHER,

Etal No. 14, Marché By,Ottawa
Aux Inventeurs

J. CoursoUe & Cio., A toujours à son Etal un assortiment 
complet de

Viandes de premier Choix, 1Solliciteurs de Brevets d'invention, 
Dessins de Fabrique, Marques ’ 

de Commerce et de Bois 
Agences et Correspondante aux Etats- 

Unis. en Angleterre et en France. iTelles que BŒUF,
MOUTON,

concernant

vfcAÜ
AÔNBAU,

LARD8AL%
LARD FRAIS, SAUCISSES^ etc., obk,
A des prix qui délient toute’compé­

tition.

t»r 36 RUE ELGIN.
GEO. W. HIBBARD, 

Assistant-Ageut-Gênêral des Passagers. 
ARCHER BAKER,

Surintendant-général. 
W. C VANHORNB,

Arlministrateur-généra1.

J. COURSOLLB & Cie., 
Chambre Victoria, 

Vis-à-vis e Sureau des Brevets,
OTTAWA, OKI.

I

B. P —Boite 68. 
24 Fév 1888

E^TUno visite est sollicitée. 
Ottawa, 28 mare ’.883 lan

J

Lfî CANADA. 29 Novembre 1803
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